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Introduction

Contexte de l’étude
L’étude s’inscrit dans le cadre de l’appui du programme 
de plaidoyer basé sur l’évidence (preuves), dénommé « 
Voix pour le changement » Programme ‘’ de la SNV en 
collaboration avec IFPRI et ReSAKSS

Objectif du programme: Mettre à contribution la 
société civile pour une meilleure prise en compte du 
pastoralisme dans la formulation et la mise en œuvre 
des politiques 



Défis à relever pour un pastoralisme résilient

• Dégradation des ressources naturelles et 
changements climatiques ;

• Faible financement public de l’élevage pastoral 
malgré les efforts constatés;

• Perception négative que certains (y compris 
populations et décideurs) ont du pastoralisme ;

• Faible sécurisation des zones pastorales et entraves à 
la mobilité du bétail



Revue de la littérature

Entretien avec des personnes ressources: 

− Ministère des ressources animales et halieutiques du 
Burkina Faso

− ILRI Burkina

− Fédération des éleveurs du Burkina

Méthodologie de l’étude



• Conventions ou chartes locales de gestion des 
ressources naturelles au sud-Mali et au nord-Benin : La 
particularité de ces conventions est leur fort caractère 
participatif et le fait qu’elles s’adossent à des règles 
locales existantes non formalisées de gestion des 
ressources naturelles

• La gestion « déléguée » des espaces agro-pastoraux au 
Mali: La gestion est déléguée à un comité d’associations 
villageoises avec un cahier de charge par la collectivité 
locale

• La plateforme pastorale du Tchad: Il s’agit d’un cadre 
formel de dialogue et de concertation des acteurs du 
pastoralisme.

Principales initiatives en faveur du pastoralisme 
en Afrique de l’ouest et au Sahel



• L’assurance bétail dans l’extrême nord de l’Ethiopie, 
au Sénégal et au Nigeria

• Le Fonds d’Appui au Pastoralisme au Benin favorisé 
par  la relecture du code foncier et domanial 

• La stratégie nationale de l’hydraulique pastorale au 
Niger et au Mali

• Le Programme d'Appui Structurant de 
Développement Pastoral au Tchad visant à 
contribuer à la sécurisation des pasteurs, agro-
pasteurs et agriculteurs dans la gestion et 
l’exploitation durable des ressources agro-pastorales 



• Le Projet Pastoral for Data (P4D) au Tchad : son but
de contribuer à une meilleure connaissance des 
parcours et de disponibiliser l’information pour 
faciliter la mobilité

• Le Sustainable Technology Adaptation for Mali’s
Pastoralists (STAMP) : il vise l’amélioration de la 
résilience des pasteurs maliens affectés par les 
évènements climatiques grâce à l’accès et l’utilisation 
de données géo-satellitaires



• Le Système de surveillance pastorale de ACF : utilisé 
au Mali, Niger et dans l’Est du Burkina, il permet de 
détecter la présence d’eau de surface et d’identifier 
les zones potentiellement vulnérables aux 
sècheresses. 

Il associe l’utilisation de données satellitaires et une 
collecte de données sur le terrain par téléphone grâce à 
des points focaux sur le terrain  pour fournir des 
informations servant à orienter les pasteurs.



• Relire et clarifier la LORP pour y inscrire un soutien 
explicite à la transhumance

• Améliorer la gestion du risque: 

– la mise à disposition des acteurs d’information la 
plus fiable possible et actualisée en s’inspirant du 
le P4D au Tchad et du STAMP au Mali du système 
d’alerte précoce de ACF et du MODHEM de la SNV

– la mise en place d’assurances bétails vis à vis des 
aléas climatiques et autres risques de mortalité en 
s’inspirant du Sénégal et de l’Ethiopie

Leçons pour un pastoralisme résilient au Burkina



• Renforcer la recherche: une plateforme pastorale 
pourrait entre autres jouer un rôle de veille et 
d’analyse prospective, capitaliser et centraliser les 
connaissances générées par des programmes, 
produire des supports (briefs, brochures) en langues 
locales pour une appropriation par les pasteurs

• Améliorer la mobilité, l’accès aux ressources et la 
sécurité 

– Harmoniser les interventions / initiatives 
nationales avec celles internationales



– Améliorer la stratégie d’implication des pasteurs 
et de leurs organisations ainsi que des populations 
locales dans le suivi et la gestion des pistes et 
ressources pastorales sur la base du modèle des 
chartes locales au Mali et au nord Benin

– Mettre en place une plateforme pastorale 
comme dans le cas du Tchad 

– Elaborer une stratégie d’hydraulique pastorale à 
l’image du Mali et du Niger 

– créer  un Fonds d’Appui au Pastoralisme comme 
au Benin pour mieux soutenir le pastoralisme et 
favoriser l’investissement



– Mettre en place un système d’information et 
d’alerte précoce avec une couverture nationale : 
ce système devrait capitaliser les expériences et 
les complémentarités du MODHEM et du système 
de surveillance pastorale de ACF, mais aussi du 
Système d’information sur les marchés (SIM) des 
céréales de la Société nationale  de gestion de 
stocks de sécurité (SONAGESS).



Conclusion

Les expériences passées en revue montrent la nécessité 
d’une  vision systémique et à grande échelle plutôt que 
compartimentée de la question du pastoralisme au 
Burkina

Le succès d’une implémentation des leçons tirées par 
cette étude requiert une synergie d’actions avec une 
forte implication de l’Etat, l’implication des 
communautés pastorales et des collectivités locales

Le recours au partenariat-Public-privé (PPP) pourrait 
également être mis à profit



• Je vous remercie !!!!


